

































À Gabriele

B. C.

Merci à tous mes lecteurs

; 

l’affection que vous témoignez à Mortina

 ne cesse de m’encourager.
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La villa Déchéance était 

en pleins préparatifs

: un dîner 

serait bientôt donné pour fêter 

le retour des parents de Mortina. 

Eh oui, bien des années après 

leur naufrage, Cireuse et Tristan 

étaient enfin rentrés à la maison

!

Pour l’occasion, oncle Vlad, 

l’ex-mari de tante Trép, 

avait envoyé des pâtisseries 

traditionnelles 

de Transylvanie.

Mortina, qui voulait porter 

quelque chose de beau, 

avait fouillé dans l’armoire 

de grand-mère Néfaste, 

et y avait déniché un bracelet 

qui lui avait beaucoup plu

!








Le lendemain matin, alors qu’elle se trouvait 

dans la bibliothèque avec Dilbert, elle remarqua en jouant 

avec le bel anneau que celui-ci avait la même forme 

qu’une décoration sculptée dans une boiserie. Quand elle le dit 

à son cousin, celui-ci répondit d’un air 

faussement détaché

:

«

Claaassique, un mécanisme secret…

»








Sur quoi, il lui arracha le bijou des mains 

et courut l’insérer dans la rainure.

À la grande surprise des deux jeunes zombies, 

il s’y logea parfaitement, mais aucun 

«

mécanisme secret

» ne se déclencha.








Lassée des mauvaises manières de Dilbert, Mortina 

lui reprit le bracelet, mais son cousin voulait essayer 

une deuxième fois… Ils se le disputèrent jusqu’à ce qu’il tombe.

Sous le choc, quatre petits volets s’ouvrirent, révélant 

plusieurs inscriptions.

Presse mon cœur avec ardeur,

deux baisers fugaces à l’aube de notre amour,

infinis, ceux que scelle la fin du jour.

Impérissable gardienne de la clé de mon cœur.

On aurait dit un poème, cachant peut-être… un message secret

!

Ils essayèrent de percer son mystère, mais n’y comprirent goutte

!








«

MOUROOON

!!!

» appela Mortina.

Le lévrier arriva d’un pas traînant 

et le regard endormi

: il avait bavardé et joué 

avec tante Mégère jusque tard dans la nuit

!

Malgré sa petite forme, 

Mouron n’eut aucune difficulté à trouver 

les indices cachés dans le poème.
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